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ÇA ET LAprenons leur jeu. Chaque jour de 
discussion est pour eux une perte 
manifeste. Chaque jour est pour 
le peuple un rayon nouveau de lu- 
mière. Chaque jour voit crouler 
une pièce de l'échafaudage de men 
songes, de fausses représentations, 
au moyen duquel les rouges comp
taient escamoter le pouvoir;

Comme les conservateurs ont 
pour mission spéciale de contrecar
rer l’œuvre libérale, tant de fois 
funeste au pays, nos adversaires 
ne devront pas s’étonner si nous 
conduisons la campagne de la fa- 
;on qui nous convient le mieux, et 
qui, en ûn de compte, sera la plus 
avantageuse à la province. C'est 
dire que les électeurs auront tout 
le temps nécessaire pour bien peser 
les conséquences du verdict qu’ils 
vont être appelée à rendre—Mr erve.

Le Citizen de ce matin dit que 
l’honorable M. Taillon a consenti à 
venir porter la parole dans le comté 
d'Ottawa et que l’endroit choisi sera 
sans doute la cité de Hull Le 
même journal dit que M. Tassé, 
député d’Ottawa, et M. Alfred Evan- 
turel, de l’Orignal, parleront aussi 
dans le comté avant la lin de la 
campagne.

LE CANADA A à-
*Sir Adolphe Caron est parti pour 

Québec hier soir.
X

Parce qne «tes piégés en sont 
tonl prèsOttawa, 11 Sept. 1886 L'honorable John Carling, minis

tre de l’Agriculture, est de retour à 
Ottawa.

plWyflS
Les Ünau.ls du commerce, vomi tant sur 

la bôine d une notable portion du publie, 
annoncent qu'ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous «lu prix 
courant généralement connu. Leur calcul 
est de mt tire sous l’impression qu'ils ven
dent à meilleur marché que leurs confrères 
et qu'il est avantageux d’acheter chez 
eux. En diet, les persom.es crédules, 
animées d’une confiance mal-placée, |>a- 
1 tonnent ces magasins, où ehes paient des 
prix exhorbilanis pour les effets dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. C-.s 
ommvrçants n’ont pas de prix fixes.

Leurs demandes varient suivant le plus ou 
moins d’inexpérience, ou môme do bonne 
foi, des acheteurs. La preuve: c’est qu’ils 
fini-sent le plus sou\eat par accepter une 
somme bien moindre que celle qu’ils ont 
d'abord déclaré être ce qu’il y a de plus 
raisonnable. D'ailleurs, n’esl-il pas fort 
désagréable d’ôlre obligé, sous peine de 
payer trop, de discuter et implorer, en un 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l’habitude de la chose 
donne sur vous un avantage considérable ?
Vous ne savez quand ariôt r votre mar- 
clnuide.nent : d’un côté craignant ne pas 
avoir amené le vendeur à son plus bas 
|Tlx ; et de l’autre côté redoutant l'inutilité 
de nouveaux débats, Une personne sage Des soumissions cachetées seront reçues 
achètera quelquefois l’article particulier P«r !■» sousigné jusqu’à mardi, lo quntor- 
dont le bas prix est annoncé, mais nul ziôrao jour de septembre courant à midi, 
autre, sachant que la réduction sur l’un pour l’achat de deux mille pieds de boyaux 
n’est qu’un attrappe-nigaud pour faciliter pour jiompos à incendie, do deux pouces- 
une augmentation illégitime sur les autres, et-deml de dlamôlro interne, et quatre dé-

Au magasin tenu par le soussigné,Il n’y a vi,.l?',rl3 lrecls) “Z616- 011?»lre6 1 6 i j Celle corporation no s'engage pas d ac
cepter la plus basse ou aucune dos sou! 
missions.

LES ELECTIONS
M. H. J. tieemer était dans la 

Capitale hier, eu affaires avec le 
département des chemins de fer.

^§5La Gazette Oflcielle publiée au
jourd’hui à Québec contient la dis
solution de l’assemblée législative. 
La nomination des candidats aura 
lieu le 7 octobre et la votation le 14.

Sir John est de retour dans la 
Capitale depuis hier malin. Il re 
tournera à Toronto la semaine pro
chaine et assistera jeudi à la grande 
démonstration conservatrice qui 
aura lieu à London, l’après midi et 
le soir. De grands préparatifs se 
font pour cette fê’e politique. 11 est 

M. Brymner, de Halifax, inspec probable Que les honorables MM. 
leur des sucres, pour la Puissance, Carling, Chapleau et Thompson 
sera à Ottawa dans quelques vjours accompagneront sir John à London 
en affaires avec le Déparlement des 
Douanes.

SOUMISSIONS
Le major général sir Frederick 

Middleton est parti pour Kingston 
il fera l’inspection du camp de Nia
gara, où il séjourr.éra trois ou qua 
tre jours.

D >s soumissions cachetées, seront reçues 
par lo soussigné, jusqu’au 15 Septembre 
courunt, à midi, pour la reconstruction du 
pont de la rue Brig boni, dans le quartier 
numéro 5, d’aprè' les devis et spécifications 
qui pourront être examinés à co bur au, 
tous les jours, les dimanches exceptés, itc 
neuf lv u c- île l’avant-midi.

Ce conseil ne s’engage pas d’accepter la 
plu? busre ou aucune îles soumissions.

HOMMAGE AU MERITE

C’est avec plaisir que nous re
produisons du Nord, les lignes sui
vantes à l’adresse de l’ex représen 
tant du comté, M. le docteur Du
hamel ;

J. O. LAFBRH1EUK,
Sfc-Tiéa.

Bureau du Sorrétairr-Ti-ésoriur. 1 
Hôtel-Je-Ville, Hull,7 s .,,t 188(1/Les marchands de poisson de 

Halifax se plaignent au gouverne
ment que le poisson importé de Vile 
Saint Pierre, Miquelon, entré en 
entrepôt à Halifax, et revendu pour 
être exporté, nuit beaucoup au 
commerce et demandent que ce pri
vilège soit aboli. Telle que la loi 
se trouve maintenant, le gouverne
ment ne peut intervenir.

“ Le Dr Duhamel s’est retiré 
après de vaillants états de service, 
emportant avec lui la satisfaction 
d’un devoir rudement accompli 
durant onze ans de travail et de sa 
cri lices, qu’il a donnés à son pays.

I; Regrettons le départ de ce 
brave, de cet homme franc et sans 
dol, vrai conservateur, disant à 
tous ce qu’il pensait, le disant avec 
énergie, conviction et chaleur.

“ Quel dommage que ce comté, 
grand comme une province, où se 

les destinées d’une fraction

L’ANNEXION DE NEW-ED1N- 
BURGH Une dépêche d’Owau’s Sound an

nonce que le vapeur “Gen. Wolsc- 
ley" a été incendié, la nuit dernière, 
près du Cap Groker, L’équipage a 
réussi à s’échapper.

OUMISSIONS

MM. les échevins Desjardins, Du- 
rocher, O’Keefe, O’Leary, Laver- 
dure et Germain sont de retour de 
Toronto ou ils ont plaidé devant 
les ministres du gouvernement 
provinciale, la cause de ceux qui 
s’opposent 4 l’annexion de New- 
Ediiiburgh.

Le conseil de ville d’Ottawa non 
plus que New Edinburgh n’avaient 
de représentants. Le comté de Car 
leton était représenté par son préfet, 
M. Dawson, et son avocat, M. Mos- 
grove.

MM. les échevins ci haut nommés 
ont plaidé avec force la cause des 
citoyens, et le gouvernement a 
promis de prendre leurs remarques 
en sérieuse considération.

MM. Dawson et Mosgrove ont ex
posé les réclamations que le comté 
de Carleton aurait à faire contre la 
cité d’Ottawa si l’annexion du vil
lage de New-Edingburgh avait lieu. 
Outre la décharge complète de la 
dette encourue pour la construction 

■du pont, le comté de Carleton récla
mera une indemnité comprenant la 
diminution pour le comté des reve
nus judiciaires nécesaaires au main 
tien de la cour et de la prison, qui 
résultera de cette annexion.

Nous croyons sincèrement que la 
solution de la question est plus 
éloignée que jamais, et que l’on ne 
verra pas cette année encore l’an
nexion du village de New Edin
burgh à la cité d’Ottawa.

Un représentant d’une maison en 
gros de Montréal a eu une entrevue 
avec le commissaire des douanes, 
dans le but de faire placer certains 
extraits de teintures sur la liste des 
articles admis en franchise

QU’UN SEUL PRIX
J. 0. LAFEHRIERE 

8ec.-Trôe.
pour le comptant et qu’un soul prix pour 
le crédit, marqués en chiffres ordinaires.L’exploitation des mines de phos

phate dans le district d’Ottawa sera 
faite, l’année prochaine, sur une 
beaucoup plus grande échelle. Les 
acheteurs américains ont les yeux 
tournés vers le Canada et déjà le 
uombre des commandes de toutes 
les parties des Etats Unis augmente 
rapidement.

Ce qui contribuera surtout à ac 
tiver ce commerce c’est que les 
américains ont découvert un procé 
dé au moyen duquel ils peuvent 
préparer aux Etats-Unis le phosphate 
brut leur venant du Canada. Cette 
préparation se fait en se servant de 
l’acide sulphurique qui se trouve 
en abondance dans les états de 
l’Ouest.

joue
considérable de notre nation, ait 
perdu si tôt ce fidèle et éclairé ser
viteur.”

Bureau du Secrétaire-Trésorier > 
tiôtel-dc-Ville, Hull, 7 Sept I88G J

Pas do marque secrète.
Les marchandises y sont vendues à aussi 

bas prix que le permettent leur achat en 
gros au comptant, une administration éco
nomique de l’établissement et une grande 
modération dans la recherche du profit. 
L’encouragement accordé jusqu'aujuur 
J’hut à cette maison, par le publr, est la 
démonstration de co qui précède.

THE TEA POTLe Nouve'liste dit ;
Haldimand est lesté au pouvoir 

des grits.
Ce comté leur appartenait déjà, 

nous ne voyons point qu’il y ait 
lieu à des chants d’allégresse pour 
célébrer un événement qui, après 
tout, n’a aucune portée politique.

Un nouveau magasin 
ilo Thé et Café vient 
d'étre ouvert au

«S.-LA REACTION 1MEUBLES. POELES
Flume, Mstdai, I i:« h ltvssorls, Vais* 

nelle, .Verrerie, Ferblanterie, Hal
tes ie.de Cuisine, Coutellerie, etc.

No. 101 Rue RideauCe que nous avions prévu arrive.
La réaction conservatrice s’accen

tue sur tous les poiits. Le peuple 
un instant dérouté, affolé par les 
appels des démagogues, n'a pas tar
dé avec son gros bon sens de voir 
clair à travers les brouillards qui 
menaçaient d’obscurcir son juge
ment.

Le peuple a cru d’abord que 
l’affaire Riel constituait un affront, 
une injustice nationale. Dans sa 
juste fierté il s’est révolté, car il a 
acquis le droit de marcher haut et 
fier. Ayant appris à respirer de 
bonne heure le souille de la liberté, 
il ne veut rien de ce qui peut porter 
atteinte à ce noble sentiment, ieve 
nu pojr lui chose sacrée. Aussi, 
qu’on le sache bien, tout ce qui 
peut ressembler de près ou de loin 
à un soufflet à la nationalité, trou
vera toujours chez lui une résis
tance énergique, opiniâtie, invinci

I ;4., \ où l'on trouvera cons- 
i - ! tammentun assortiment 

x choisi des meilleurs 
lv# TUES et CAFES offerts 

sur le marché, y com
pris l’excellent thé inco-

» rl,
E. D. D’Orsonnens,

M. Chamberlain, le nouveau gê 
rant général du chemin de fer 
Canada Atlantique, accompagné de 
M. Linsley, son prédécesseur, est 
arrivé hier à Ottawa. Tous deux 
visitent les gares, entre Ottawa et 
Rouses Point. Le nouveau gérant 
entrera immédiatement en fonc
tions.

GERANT
Vân-a-vle le Gros Orme

Rue Principale, Hull

lore du Japon, Young Hyson, choix extra 
do Thé Anglais pour lo déjeûner, Thé 
Assam, Orange Pekoe ot Pekoe Congou. 
Première qualité de cafés JAVAS,MUCHA
et aulros sorte?.

U. G. WILLME’.NT, PropB. G. 3 août 1886—la

LA MACHINE A COUDRE
de l’époque ; quelle est-elle 1 Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

ECHOS DU DISTRICT
Une députation de Gloucester 

aura aujourd’hui une entrevue avec 
le gouvernement afin d’obtenir 
qu’un ordie soit donné au comté de 
Carleton dans le but d’emj êcher la 
construction d’une digue sur les 
bords de la rivière Rideau, afin de 
prévenir les inondalions à New- 
Edinburgh, au printemps

De" l'interprète "

AU BONM. et madame Simon Labrosse, 
de St Eugène, ont célébré dimanche 
le 25ème anniversaire de leur ma
riage.

“ New Williams ”
qui tient le haut du marché.

Mesdames, examinez là avant 
d’aller acheter ailleurs.

Vendue seulement par
C, McDIARMID,

163, rue Spark.

MARCHE!S y a eu à cette occasion une 
charmante réunion d’intimes.

M. le curé Talbot quitte le Drook 
pour aller desservir Casselman.

M. Talbot a accompli beaucoup 
de bien durant le peu de temps qu’il 
a passé au Brook.

M. Pierre Tourangeau, de l'Ange 
Gardien, q,été victime de son travail, 
mercredi après midi à l'Orignal.

il est tombé du haut d’un voyage 
de grain et la charge double lui 
passa sur le corps. On ne sait trop 
dans le moment s’il en reviendra.

ble. Coupons à moitié prix.
Habillements d’enfants moi

tié prix.
Toile cirée pour tables, 16 

cents la verge.
Mousseline blanche, moins 

que le prix coûtant.
Couvertes de laine salies, 

moins cher qu’à la manufac
ture.

Le Greffier de la Couronne en 
Chancellerie a reçu les listes finales 
revisées daprès l’acte du Cens Elec
toral, pour les districts électoraux 
suivants : Ontario : Brockville, 
Leeds sud, Leeds nord, Grenville et 
Grenville sud ; Québec : Chicouti- 
mi,.Saguenay et Huntington ; Non 
velle Ecosse ; Annapolis ; Colombie 
Anglaise ; Vancouver.

Ottawa, 11 mal 1886. laSi le peuple est patriote, il est 
juste. S’il subit souvent la première 
impulsion, l’impulsion d’un cœur 
généreux, 11 est le premier à regret
ter un entraînement mal calculé.

Cartier fut battu par 1500 voix 
dans Montréal-Est, et trois mois

Témoignage de grande valeur— 
M. S. Lachance. Ayant fait usage du 
remède du DrSey pour la dyspepsie, 
je suis heureux de déclarer que je 
m'en suis très bien trouvée.

Sœur Thomas, Sup. Salle d’asile 
de St Vincent de Paul.

Montréal, 14 octobre 1884.

T. W. CURRIER
A. DEME1TAQE

SON IMMENSE ASSORTIMENT DE

Meubles, Portes, L’haasis et de 
Bols de Sciage auxM. Clément Séguin, d’Alfred, a 

une récolte de pommes admirable 
cette année.

Comme pommes de tables, elles 
ne peuvent être surpassées nulle 
part en grosseur et en saveur.

Un bazar aura lieu le 21 et le 22 
courant dans Y Agricultural Hall, à 
Vankleek Hill.

H y aura une lutte aussi active 
qu’amicale, pour une canne à pom
meau d'or, entre M, Richard Mc- 
Greevy, libéral, et M. Noé Matte, 
conservât

11 y aura aussi lutte entre deux 
jeunes demoiselles de nationalité 
différente pour une bague d’or.

après, le peuple l’aurait porté en 
triomphe. Là était malheureuse
ment irrémédiable : le grand patri- En prenant réguiièrement lea 
ote avait été blessé au cœur et c est u Amers Indigènes ” vous sentez 
un mal dont on ne guént pas. votre sang se purifier et s’enrichir, 

Dans cette agitation au sujet du digestion devenir facile, et tout 
Nord Ouest bien des sages ont fait U? Z ftU
fausse route. C’est qu’ils man- aanté. 
quaient de renseignements. Mais 
une fois la vérité connue, leur sin
cérité ne leur permettait pas de 
persister dans leur erreur. Voilà 
pourquoi tant de gens, au risque 
de paraître inconsistants, ne pen
sent pas aujourd’hui comme au 16 
novembre.

Nos. 186 et 188, BUE RIDEAU,
Près du Couvent des .Sœurs du Sacré- 

Cœur, coin des .rues "Walles ot Rideau

Tous ces différents genres dejbois'seron 
vendus
Ah prix de la manufacture, 

en gros et en detail.
Ottawa 8 juin 188G—3m

A une convention politique tenue 
jeudi à Cap Santé, comté de Port 
neuf, M. Jules Tessier, avocat, de 
Québec, a été choisi pour faire la 
lutte dans les intérêts du parti 
libéral, contre M. Brousseau, le 
représentant actuel.

Le nom de M. Bélisle, conserva
teur national, a été proposé à cette 
convention, mais les libéraux n’ont 
pas voulu l’accepter.

Conditions comptant.
Un "seul p. Ix.

Vente à bon Marché
L'IMMENSE SUCCES

ARTICLES

Avis aux Mères—Le Sirop Cal
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l'enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l'enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestin», et est le meilleur remédie 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, soit d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le “ Sirop Calmant de Ma 
dame Winslow,” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

eur.

—DE—Cl Cl$100 achèteront un sett de salon 
en crin, un sett de chambre à cou 
cher en noyer noir, un side board 
en noyer noir, une tab’e d’extension, 
six chaises en cannes, une table 
de cuisine, un berceau et un pcële 
à cuisine complet Tous ces articles 
pourront être achetés à la maison 
economigue, No 353, 
ton. C. Levesque

HLa compagnie du Pacifique, pour 
donner au public l’avantage de 
visiter l’exposition de Toronto qui 
s’ouvrira la semaine prochaine, éta
blira à cet effet des trains spéciaux 
à prix réduits. Elle prendra aussi 
une large part à cette exposition en 
envoyant des produits agricoles, 
miniers et autres du Manitoba, des 
territoires du Mord Ouest et de la 

I Colombie Anglaise.

Le peuple est intelligent s’il est 
patriote et juste. Aussi, partout 
où la lumière a pu arriver, com
prend il aujourd’hui que l’agitation 
riellisle n’a pas un caractère natio
nal, mais qu’elle a simplement pour 
but de faire arriver au pouvoir, 
sous de faux prétextes, un parti qu’il 
abhorre.

Les libéraux paraissent anxieux 
d'avoir lés élections. Nous com-

Sacrifiees a moitié Prix
Mlle A. McDonald150,152,154, rue Sparks.
Maison de Modes Parisienne

881 BUE SUSSEX,
Quatrième porto de la rue York.

rue Welling-

& A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Leflel, de la force de trois che
vaux, en bon état. Peut être vue 
bureaux du “ Canada.”

Eruptions—La Lotion Persienne 
guérit radicalement les boutons et 
autres éruptions de la peau.

lésormais hors de

vous trompiez !..., 
>erdant son sangji 
ivait eu que bien 
de se traîner jus* 
n la plus proche 
iander l’hospitali-

8
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iae un qui soit ca
re lâchement

thoueiasme de la: 
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t alors la grande 
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t singulière. Ils 
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qui étaient des 
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et Maurice de- 
l’explication de 
l’hôtel où ils 
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ANNONCESLE CANADA Première insertion, par ngne..
Tons les Joan..........
Troie Ibis par semaine
Une foie la semaine ........... ............ —w

A vie de Naleeanea, Maries# en Déeis M

Pour six mois- 
Pour quatre mole.
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w. A. ARMOUR Montres, Chaînes, 
Colliers EtcManufactt rier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

•j

TES MIS AUX CONDITIONS 
TRES FAMEES DE(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableaux à l'huile anglais, français 
et allemands,

Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 
dres en pluche, et de canevas 

pour tableaux

SI. par semaine
PAR———

LES MARCHANDISE# SONT VENDU 
PAYABLE TANT LA SEMAINE 

OU LE MOIS

ES

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
Et TOON vous ('imrgnerci au 

lu A 21 par reut.
moins de

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane- 
vas pour tableaux et toutes les plus réceu 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A» ARMOUR, 
482 rue Susse*.

Montres d’or pour da
mes, reveil matins, ca
dres miroirs, etc„

vendus à la semaine par
S

Af prêter sur garan ies hypothécaires. 
Pour plus amples informations s’adres-

OHBVHIBR FRERES

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

MAGLOIRË LANGE VIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—6m

CANADA, 
Phovinck de Quebec 
District d’Ottawa 1 M i?

POBTlîAITSLOTERIE NATIONALEDANS LA COUR SUPERIEURE GRAND ASSORTMENTEmilie Dupuis du village de la Pointe à 
Gatineau, dans le district d’Ottawa, femme 
de Louis Napoléon Fortier du même lieu 
marchand,

GRANDE REDUCTIONSbB—

NI. LE CURÉ *. LIBELLE
.De Chapea.ua) de Feutre, 

Pailles, Manille, 
Mackinok, <£e.

Photographies gram ear
Demanderesse, CABINETet GRAND TIRAGE FINALCHAPEAUX DE SOIE $2.00 par dez.Le dit Louis Napoléon Fortier,

—DES—Defendeur.
1 Une action en séparation de biens a été 
instituée en celte cause le dix-sept juin 
courant.

Dans les derniers goûts.
IOITISCHAPEAUX ET CASQUETTES

CHEZDE CBITB LOTBRI8POUR CLUB.

Capot# et Circulaire# «le ca 
ou te lion c pour Dames et 

Messieurs*

Dorion dkAylmer, 17 juin 1886. . Le 15 SEPTEMBRE ld86
T. P FORAN,

Avocat de la Demanderesse. Delorme
: : 140 floe Sparks et 560 Rue Sussex

COUT DU BILLET
Première ne rie • 
Deuxième série •CARTES PROFESSIONNELLES

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, soit par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. B. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

12 <. Rue Rideau- Ooin de I» rue Rideau, 
OTTAWA.

P. Si—Satisfaction garantie.

OTTA WA

Thomas Leblanc,l>r J. Nolin
CHIRÜRGIEN-DBNTISTR 

Elève du Collège Dentaire de Philadel
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et diplômé du “ Royal Col
lege of Dental Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

James R. Bowes
AHOHITBOTB

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

#17 F SPARK fi.
Ottawa 9 Juin 1886—la

TAILLEUR
vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. 1). Richard, rue 
Sussex.

Toutes commandes exécutée! 
avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Bardes fine# une spécia

I,

Noua venons de recevoir un 
assortiment de
TAPIS de BRUXELLES

-----HT DB-----

TAPISSERIE
Voyez-les avant d’acheter.

Dr L. Coytenx Preyoel
132, Rue Daly, Of la va. 

HEURE8_DE“BURKaUX 8. à 10 lité «E0B6E THOMAS1. à
6. à MAGASIN DR GROS. EPICIER,

86, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

T ’ASSORTIMENT
JLi plet et le meilleur marché d’Kpice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselles 
dans Hull.

WrCigares de choix une spécialité.

Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.
CHAMPAGNE 1 VINS R CHERCHES 

CIGARES 1
Un assortiment complet de liqueur

tiolsles et cigares, vient d’être reçu ai 
numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastler, St. Julien, Sauteme, Brlsson 
Ayala, Chateau-d’ay, /. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Ban-de-Vle 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, Importée 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effet» 
livrés à domicile.

BUREAU : 25 me Sparks. vis4-vis 
1’Hotel Russell.

J. A. VALIN, A. A. ADAM 
M. Adam, membre du barreau »*e Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

LB PLUS COM-

Harris & Campbell,
BUE O’CONNOR*Dr Alfre«l Sa yard

BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 
Ancienne résidence du Dr Prévost Cour de Circuit, 

üèbbc dans et pour le cpmté 
tawa d’Ottawa, siégea a ten 

la Cité de Hull.

CANADA,:
PROVISOS DI Q
District d'Ot 

No. 260L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont. 

ARGENTA PRETER

N0. 460, RUE SUSSEX
W. O. McKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

VBNANCB PBLTIBR, de Donald», dana 
le Township de Hull, dans les comté et dis 
trict d’Ottawa, cordonnier, CHEMIN DE FERDemandeur. «CANADA ATLANTIC”ALFRED LEMIEUX, autrefois du môme 
lieu, et maintenant absent du district d’Ot
tawa, et de lieux inconnus et de la Province 

Québec, où il ne peut être trouvé, jeur-

Mncdougall, Macdougall A Be court,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 

rues Sparks et Elgin, Ottawa.
Ho*. W*. Macdougall, O. R.

Frank M. Macdougall.
N. A. Bilcoübt, L.L. M.

lan

deFONDE EN 1837

FOURNEAUX âcTÏËNT ET «CHAUX 
DE HULL

LAnalier et cultivateur ;
VOIE LA plus COURTE

BNTR1

OTTAWA ET MONTREAL

Défendeur-
Il est ordonné au Défendeur de compa

raître sous deux mois.
HENRY A. GOYETTE, 

Avocat du Demandeu
CHS. LEDUC, 

Greffier de la dite 
Cour de Circuit.

Et VZ.M.'viïSÏÏv&ZTZÏSÜ: -Dr C, G. Staekhonee
DENTISTE Le soussigné attire l’attention des entre

preneurs et des autres intéressés sur les 
mérités du •HP'Les convois partiront de la gare de 

la rue Elgin comme suit :
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL :

ft 00 a III TRAIN EXPRESS se rac- 
O.VV a.Ul. cordant avec 1 Express du 
Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains i'u Grand Tronc 
pour l’Est et le Sud-Est, arrivant là à 
11.30 a di*

M. le Dr C. G Stackhoure, 
dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 258, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur
de douleur à son patient en 
gaz aitrique oxidé dont il fait

chirurgien et
0»-CIMENT DE HULL

YFlklT D’ETRE REÇUESet son adaptation pour les travaux de ma
çonnerie exposée à subir l’influence de l'eau. 
Le soussigné peut fournir les certificats des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminents. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux^dePin a vendre a bon marché 

Les commandes par le télégraphe 
trement sont remplies promptement.

extrait les dents sans eau 
se servant 
une spécialité.

du

10,000CAMES PROFESSIONNELLES
ROULEAUX DE TAPISSERIES

De tous genres et de tous 
prioc. *

1 50 D ni TRAIN RAPIDE avec salle 
1 dîner, arrivant à Montréal 

A 8.80 p.m„ se raccordant avec les 
trains du Vermont Central et du Grand

HULL c. B. WEIGHT, Hull, P.Q
Paul T. C. Damai#

INGENIEUR DE LA CITÉ DI HULL, 
ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 

PROVINOB DB QUEBEC 
Arpentage des limites à bois, terrains rai
era, division des lots de fermes exécutée 

ona les plus faciles, 
u : Hôtel de ville.
King’s Road

Tronc pour l’Est.
Les convois arriveront à 12 20 p.m 

et 8 OO jp.iu* de l’Est, se raccordant à 
la gare Bonaventure, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.45 a.ni. et 4.35 p.m. 
se raccordant evec les trains Express de 
Montréal. r

Tapis, Taris, Etc Aussi, assortiment complet et varié de

Peinture#, Huile, Mastic,
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un m°gasln de ce genre.

M. Tous les ouvrages sont exécutés 
sousla lurvatllence même de M. Philibert. 

Une visite est sollicitée.
MAISON DE TAPISaiert, divis 

aux conditi
ville, Hull. Réei- 

HulL D'OTTAWA.
Awrt *• Mies grand assortiment, les moB 

* " eaWrs, et I*s plue bas prix en 
fXlt de

P. Thoe Deejardlu#
NOTAIRE PUBLIC.'

Secrétaire trésorier du comté d?Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Hull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prété sor propriétée foncières.

G PHILIBERT Exp:e« de Barton et New-York vii 
Rome’» Point

2 30 D IS ,QuiUm 0u,wa. g»re de

2lt BUE OILHOUSIP 0T1IW).

0ÜÏE1II IkSTWUll StTËSSisS
main malin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux train» entre Ottawa et Boston Lee 
passagers d’Ottawa pour Now-York pron- 
liront les Pullman A St Alban ou à Rouse’s

itiF, irelarts, Rideaux, PEINTRE.
CornlçlMw, rôles. Garniture 

et Meuble# de toute sorte.
J. Malcolm McDougall, B.C* L.

Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 
légal du comté d'Ottawa.

RUE MAIN,

Rochon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull
L. N. Champagne, L.L.D,

M. Tetrcau, Molaire.
Bureau et résidence : Rue Principale 

Hull, près du Bureau de Poste. *

41a
MAISON DE TAPIS D’OTTAWA

148 Une SPARKS.

SHOOLBRËD et Oie.
AYLMER, P. Q.

Repas A toutes heures,

142à RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CL1S8E.

Ottawa.

A Rochon LORD & THOMAS, ÏSSffiîTfS
49 Randolph St., Chicago, keep this paper on Wo

Los billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent être 
des billets de la cité <

Lunch à Midi, 5 billets pour f 1.00. 
GUSTAVE CHEVRIER.

Propriétaire.

obtenus au bureau 
ou aux stations.

D. C. LINSLEY,
Gérant.

and arc authorized to iniirRfnap|LJL
makcfcontracte with HlIvClITIvtRSi Ottawa, 12 mal, 1886. 6m
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On exécute à

D*n

Tête* de 
Mem

(

Catalogues, 
Listes de ] 

Progr
C

BLANCS
Déclarations su 

Déclaratioi

Ce

POUR
Centras de venir 

Contrats de 
Blancs

Pn

Pour les Grefjh

Blancs simples 
Tiers

Blancs de Procès 
D'aï

POUR LES S
Listes D'évaluatlo 

Listes De Per 
Liste i

11

SUR BC
HT

PH T
Lee ordres 

reçoivent une attei 
sont exécutés sans

ABONI
“LCCMU»* iu, 
* L'tlIIICII ItTIMI

Tout abonnemet 
payable d’avance.

Quelques uns des avantages
DES

CELEBRES

mu murais,
LE-

POPUL AIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
-O-

1er Avantage—Los M Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas les remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 25cts. oo prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demlards.

2e Avantage—Les h Amers Indigènes ° ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pisserdlt, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus j>ojmlalre&.

So Avantage—Un peut en prendre à volonté sans aucun danger.

4e Avantage—Les H Amers Indigènes ” agissent sur les Intestins, et sont un 
puissant purificateur du sang.

5e Avantage—Pour ouvrir l’appétit, et aldôr lu digestion, les “ Amers Indi
gènes ’* sont sans égal.

“ Jeudi ddrhier, n'bst-Ce ptU 1 Jurn1 
soir, entre onze heures et minuit i

—A onze heures et démiti.
- Vous étiez rentré à dix heures. < 

vous ôter, sorti tenant fo la main un . 
<]uet ?

—Oui.
—VourijU"! partiez-vous si prrfcij»;i 

mont /
—Je vous le dirai quand vous un:: 

dit jjourquoi vous me demandez cela.

FEUILLETON |
27

Le Bracelet Sanglant
—Vous ne lu devinez

ironiquement M. Briare. C’est potutr 
bien simple. A onze heures, on a miv 
avec une finisse clef la caisse de votre | 
trou, et une demi-heure après <>n vous : 
sortir. La coïncidence est sinyul;.. 
avouez le.

—Quoi ! s’ttrria Hubert, e’vat l'ai.,*, 
de la caisse qu’on a pris. Mais alors, 
Dnrgères est presque ruiné. La caisse a» 
reçu, précisément la veille, une son. 
énorme.

VI

Meubles en vieux chêne. Panoplies ac
crochées aux lambris. Livres richement 
reliés, tapis épais, haute cheminée avec 
manteau armorié.

Mais co qui surprit Robert beaucoup 
plus que toutes ces élégances, ce fut de 
voir, retranché derrière une table on bois 
d’ébèno et siégeant sur un fauteuil qui res
semblait à un trône, M. Briare en person -

—Comment lu savez-vous !
—M. Dorgères l’a dit devant moi. .du 

son cabinet. 11 y avait plus de trois m 
lions. Et vous prétendez qu’on m'acco 
doles avoir volés ! C’est absurde, con vein 
en. Un homme qui em[K>rfe des millioi 
passe la frontière sans perdre une minut- 

Cet argument parut frapper M. Briar 
qui s’accouda sur la table et se mit A r 
fléchir

Lui aussi, il était transfiguré.
Il n'avait plus ses lunettes d’or, ni son 

air obséquieux ; ses yeux brillaient comme 
due lames d’épée, et sa figure fade avait 
pris un air roguo qui déplut singulièrement 
à M. de Carnocl.

—Je suis venu pour parler h votre di
recteur. Pourquoi n’est-il pas lit 7 deman
da en se redressant le jeune visiteur.

—Asseyez-vous ! dit sèchement M.

—C’est inutile ; je n’ai point affaire il 
vous, et si ce directeur n’est pas visible, je

—Moi, j’ai affaire a vous, et vous ne 
vous en irez pas.

—Auriez-vous la prétention de m’en 
empêcher ?

—Parfaitement.
—Et de quoi droit, s'il vous plaît de

manda M. do Carnocl, rouge do colère. 
Est-co que votre agence recrute les gens 
de force pour les envoyer au Colorado ?

—Il no s’agit pas du Colorado. Il s’agit 
do l’affaire do la rue do Survenus.

Robert tressaillit et resta muet de sur-

-Monsieur*, reprit-il apres un cou 
silence, vous vous tromperiez fort si von 
pensiez que je souhaite du voua tiviiv< 
coupable. Je ne cherche que la vérité", t: 
si vous pouviez vu us justifier, j’uu aurai

Vous forez donc bien de me fournir ton 
tes les explications que je vous demand* 
dans votre intérêt.

Vous venez de m’object; r que vous r 
vous étiez pas h A té de fuir, et je reconnais 
que le fait d être resté plride c:: vet-e f.

Cependant, vous avez quitté Paris ?
- Oui, je suis allé en Bretagne, dans h- 

pays où je suis né. J’ai pii* le train cm 
sortant delà maison do M. Dorgè;ve.

—Nous savions cela, et je tiens Compte 
de votre franchise. Mais vous être rest 
fort peu de temjrs à Carnoël,car les agent- 
qu'on y a envoyés dés lo lendemain de 
votre départ ne voua y ont pas trouvé.

—Les agents ! répéta Robert avec amer
tume. Ainsi, on sait là-lrns que je suis 
accusé de vol t

-Pour qui nous prenez-vous 1 Les re
cherches ont été faites discrètement. Vos 
paysans ont pris nos agents pair des mes
sieurs de vos amis, et il leur ont dit que 
vous aviez repris le chemin do for ; mais 
ils n’ont pu leur apprendre où vous alliez. 

—Je suis revenu directement à Paris. 
—Où vous avez pris un logement garni 

sous le nom do Robert. Tout cela est assez 
naturel. Vous aviez résolu de vous expa
trier, et vous vouliez rompre avec vos 
anciennes connaissances.

Le but de votre voyage en Bretagne 
était «ms doute d’emprunter une somme 
sur la propriété qui vous reste '.

—Cettro propriété' est un château en 
ruine sur lequel persoune no prêterait.

— Vous avez do l'argent cependant,puis
que vous vouliez placer dans l'affaire du 
Colorado une trentaine de mille francs, je 
crois. N'ost-co pas le chiffre que vous m'a
vez dit ?

—Non. C'est cinquante mille, réjiondit 
sans hésiter M. de Carnoël 

—C’est juste, murmura M. Briare. Je 
êtes laissé prendre. Il vous en coûte do me souviens maintenant que vous m’avez 
reconnaître <ju elle nexiste pas. dit cinquante mille francs.

—Ainsi, cette annonce dans lo jour- Est-ce cinquante mille francs, chiffre
rond ?

—Oui, monsieur, ré|>ondit Robert. Je 
vos un peu tard, ht il était bien tendu, nc compte pas dans cette somme l'argent 
puisque vous y avez donné en plein. Je ne 'que je destinais à mes frais de voyage, 
vous cacherai pas que c est moi qui l’ai ' vont louis il peu pris. J'ai cinquante mille 
inventé. Nous savions que vous étiez ro- ' francs disponibles, 
venu à Paris et que vous vous proposiez i —D’où vous viennent-ils / 
do passer en Amérique. Alors, j ai ou | --Que vous importe V On a pris trois 
1 idée, do. . j miilliona au moins à M. Dorgères. Il y a

Epargnez-vous la peine <1 achever, et j loin de trois millions au petit capital que 
apprenez-moi pourquoi vous teniez tant a je possède, 
me trouver, interrompit M. de Carnocl

—Vous vous appelez Henri-Robert do 
Carnovl, reprit froidement M. Briare. 
Vous étiez, il y a huit jours, secrétaire 
particulier do M. Dorgères, banquier.

Ne niez pas. Je vous connais, et j’ai 
là votre dossier.

—Pourquoi nierais-jo ? dit fièrement le 
jeune homme. Je n’ai pas il rougir du n«»m 
que ie porte.

—Vous l’avez cependant caché tout il 
l'heure,

—Il ne
quand jo vous l’ai demandé, 
e me plaisait pus do le livrer au 

premier venu. Vous lo connaissez mainte
nant, et vous allez m'apprendre dana quel 
but vous juuoz ici une comédie où jo no 
suis nullement disposé à figurer.

—Ainsi, répondit M. Briare en posant 
ses mots, vous ne devinez pas devant qui 

êtes
—Pas lo moins du monde !
—Vous m'étonnez. Jo vous croyais plus 

perspicace. Mais puisque vous feignez do 
ne pas comprendre, jo dois vous dire que 
j’agis en vertu du ordre du M. le préfet 
de police. •

—Je comprends moins encore.
—Vous y mettez décidément de lu mau

vaise volonté.
—Qu’a de commun le préfet do police 

avec l’agence que vous représentez ?
—L’agence des deux Amériques ? Vous 

en êtes encore là ! Au fait, vous vous y

en ce moment f

—Etait un piège. Vous vous en aperce-

. . —Si vous disiez cela au juge d’mstruc-
L agent le regarda fixement, et voyant j tion, il vous répondrait que vous .avez bien 

qu il ne so troublait pas : pu cacher le reste quelque pai r . dans les
—Vous avez manqué de prudence, ro- mines de votre château de Carnoël, pnr 

prit-il ; mais vous êtes plus fort que je ne exemple, 
pensais, et le moment est venu du vous; --J’en 
interroger. fouilles,

Interroger. Je verrai s il me Convient —On n’y trouverait rien, j’en suis non
de vous répondre. , vaincu. Aussi me bornerai-je à vous do

\ ous n y êtes pas obligé. Jo vous mander si la somme était en or ou en bil 
avertis cependant que lo silence est un !

gagerais votre juge à y faire des 
dit dédaigneusement Robert.

très-mauvais système de défense. Vous j - En billets, puisque je l’ai sur moi. 
être trop intelligent pour voua y tenir, Mais à mon tour, je vous demande où 
Autant vaudrait avouer que vous êtes ; tondent toutes ces questions inutiles ? 
coupable. | —Inutiles ?

Coupable de quoi 1 I - Oui, et impertinentes.
Du vol qui a été commis chez M. —Vous allez voir tout de suite quelles

Dorgères, votre patron. eont très-utiles et très-
—Misérable 1 cria Robert eu s’avançant Lq somme qu’on a v 

les poinga fermés. de votre patron est précisément une nom-
M. Briare allait sans aucun doute pas- mo Je cinquante mille francs, juste co que 

scr un mauvais quart d heure ; mais le vous avez dans votre poche, 
colosse qui gardait la porte vint nu te- - Allons donc ! lô voleur ne sc serait 
cours de son chef. pas contenté de si peu, alors qu’il [tuuvait

Il îiese permit pas de porter la mainsuv prendre une fortune.
M. de Carnoël ; mais en eo plaçant de- — Oh ! celui qui a fait le coup n’est pas 
vaut la table, il opposa au jeune hcuime UM coquin ordinaire. 11 n’a jamais rien eu 
un obstacle vivant. à démêler avec la police, et nous nous

—Je vous engage à vous modérer, dit Hommes abstenus do chercher parmi les 
1 agent, qui n avait pas perdu contenance, habitués de Mazas ; nous avons compris 
La violence aussi est un mauvais système, tout de suite qu'il était d'une autre tvein- 
et elle ne vous servirait à rien. Il y a deux pt. qUC œ# gens-là.
hommes dans le salon, ot je n’ai qu’à son- Efc uouj avons immédiatement ponoê à 
ner pour qu ils entrent. Ils préféraient vous, 
main-forte.à leur camarade que vous voyez _Pourquoi î
là, et ,|ui suffirait seul à vous réduire, -devais vous le dire, ot quand Vous 
si vous vous avisiez encore de faire le nié- m’aurez entendu, vous col,viendrez vous- 
chant. même que nous ne pouvions penser qu’à

Je vous conseille donc de rester Iran- vous, 
quille, et je reprends 1 interrogatoire où Remarquez d’abord que l’auteur du xJ\ 
n°i>8 iî ^°J18 devait connaître parfaitement la maison,

Robert étouffait de rage, mais il eut la et qu’il devait être en situation d’y entier 
force de se contenir. à t<iuto heure saus fiu’on s’étonnât de l’y

ï~LuJOU8 dl8^18’ 'b ®l',are (lu uu voir, car il n’y a pas ou d'effraction. Li
vol a été commis chez M. Dorgères, ban- p<,rto du bureau n’a par e'té forcée ; lej 
quior, rue de Suresnes. Vous no préton- fenêtres non jilus. 
drez pas, je suppposo, que voua l’ignoriez. | ...Vous oubliez

dcuI qui pût nil 
--C’est vrai.

pertinentes, 
olée dana la caisse

que jo n’étais pas le 
er et venir libremci t.
Il y a le caissier, M. Iules 

Vignory, votre ami intime. Pi étendez- 
vous que ce soit lui le cou|>ablj i

■ -Non certes. Vignory est le pies hon
nête homme que je connaisse Mais il y 
a d’autres employés.

— Qui sortent à cinq heures d*» soir et 
rentrent que lo lendemain mucin à neuf 
heures. Si l’un d’eux u’êtiiit introduit dans 
l’hôtel n pris la fermeture du üurtaù, lo 
portier I aurait vu.

-U y n aussi lo garçon qv( vvucho à 
côté de la cniasu.

--Celui-là îi’rt-.st rentré qn’^ minuit, la 
nuit du vol. UV*t prouvé.

Tout Paris le sait.
M. Briare mentait avec intention II 

affirmait que le vol était connu de tout lu 
monde, quoiqu’il fût certain contraire. 
C’était encore un piège.

Si M. Carnoël avait dit qu’il était infor
mé de la mésaventure arrivée à la caisse.
cette réponse aurait équivalu à un aven, 
puisque le secret, de cette histoire était
resté entre les volés et les voleurs.

Mais do Carnoël ripomiit, dv. l’air 
le plus naturelle du monde :

—J’étais absent, Jo n’ai j>:ts lu les ionr-
Ué la nuûtivhnaux, et, depuis que i!ui qU: 

de M. Dorgères, je km Va j 
—Quand l’avez- vous 'pdttv-i î 
—U y b huit jours.

{•craojiio

(A *nntmner.

I

B S
 B

è

: *m

; i

»
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Terres Boisees
___pg___

MATT AWAIT
CALLANDER, NORTH • BAY 

TEMISCAJHINOCE
et autres ; ou aux prairies de

4Pfe. HOTEL RIENDEAU Amcnblement de Chambre a ConehertIBO BCB LB PLAS

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal. AVECATELIERS TYPOGRAPHIQUES

DESSUS EK «ARBREFabrique de Voilures de la 
Puissance Cet Hôtel offre au publie voyageur tout 

le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure 

On trouvera constamment à cet établisse-

—• DU —

«AKITOBA
----- DU------

NORD-OUEST

ment de première clatse, des vins, liqueurs 
et cigaies de choix.

JOS. RIENDEAU, 
Propriétaire.

PROPRIETAIRES
287—RUE SUSSEX-287

OTTAWA
“ CA KARA ” Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

C. STRATTON MEUBLESLes soussignés désirent attirer l’attention 
du public en général sur leur nouvel éta
blissement où ils prendront constamment 
des ordres pour la confection de voitures 
couvertes et non couvertes, buggies, 
express, phaétons, rockaways, omnibus et 
autres sortes de voitures. Aussi ; trainee 
sauvage^ simples et doubles pour attelage, 
des patrons les plus modtmes.

Les matériaux em

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien
HT DE _ Marchand d’Epiceries

EN GROS ET EN DETAIL
COIN DES RUES

Dalhousie e t St Patrick
OTTAWA

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEX

JOSEPH BOYBENNOTRE PATS A L’OVESl
est meilleur que l'Üu^et des Etats-Unis et 
les avantages y sont tuj^rieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con
vaincre.

Le irain partant de Montréal traverse les 
terres bois&rs du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, anô'ant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brandon, 
Whitewood, Broad vkw, Regina, Calgary.

ployés pour la conf c- 
tion des voilures d’hiver et d’été sont de 
première Qualité ; tout ouvrage garanti, 
ant sous le rapport de la main-d’œuvre 

que de la solidité et du fini pour donner 
satisfaction complète à tous.

N’oubliez pas de donner vos ordres au 
No 287. roe Sussex, pour une belle et 
tonne vviture.

Visite sollicitée.
LA YEUX ET MITCHELL.

Ottawa, 21 août P 86. 2s.

■OKOMOKOMOaLOMOOBOBOMOHOM^KOHOM^MOMOM. C. Stratton désire informer les épiciers 
qu’il leur vendra des épiceries de piemier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile. 60 Années de succès II...

324 RUE SUSSEX, SIROP JOHNSONHENRI MASSE
(Earth de pointes d'Asperges composé)

Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS 
Médicament sutorieé par le Gouvernement Fronçais, aur le rapport 

du D' MARTIN-SOLON, an nom do la Commission do l’icidfonle de itdMioe, contre 
Ualadlea du Cœssr,

maladie» de» Bronche» et du JPoutnon, 
maladie» de» Articulatiois» et 

Trouble» de la Circulation tendant à VIIydropinie.
M. JOHNSON â obtenu du Gouvernement Françels un privilège i 
préparation de oe Sirop, dont Futilité a été tellement reconnue qu’U 
raug parmi le* médicamenta qu'un Age transmet à un autre Agtx

Dans ces contrées de Nipissingue, de 
tout l’Algoma, situées entre Montréal et Ma
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y otfre d'excellents

EPICIER et BOUCHEROTTAWA

COIN DBS RUES

Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qua ilê 
et drs plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livrés à durai »

AVANTAGESAUX FAMILLES ! ! ô
aux colons. Nous vendons â

!
o

Fris Red uitEpiceries !On exécute à ces ateliers toutes sortes exclusif pour la vente 
3U) authentique, pria

et la----- DESEpiceries I 
Epiceries I \BILLETS U RETOURD’IMPRESSIONS

Eviter lee
NOUVEAU MAGASIN

DK

PEINTURE et TAPISSERIES
ô

g Contrefaçons, exiger la signature Johnson BOZSARD et sur cheque ■ 
flacon le timbre de garantie de l'UNXON des FABRICANTS O

■OMOMOMOMOKOMOMOMOMOBOil'oc.B'oiBOBOIIOMokoMOMOMOMaMaM

A TOUT EXPLORATEUR 
“ BONA EIDE ”Grande Réduction *TELLES QUE:

.CHEZ Pour plus amples informations s’adresser

ad BUREAU DE COLONISATIONTêtes de comptes, 
Memorandums,

Cartes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

(10,000 KoiiIeHux de Tapis
serie* dns derniers goûts viennent d’être 

par le soussigné. Ces Tapisseries. 
Ilement importées, sont truies de

N. A. SA YARD fîlpiluleslv allot
pi6s de la gare du Paclique,

Hue des Casernes,
Cinq palettes de savon d’odeur pout I jyj Q -jvq- rp p -pi jy

Confitures aux pommes, lOcts. la lh 
Framboises et fraises, 15 cts. par lh 
Biscuits Soda, 7 cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la lbs.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 20 cts. r,a 

12 boites.
Moulins à café $1 50. Le café os 

toujours frais moulu. Vous mou 
lez une livre de café dans le temps 
de lé dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boîte.

Sirop Ambre ter qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 12J cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère qualité d’allumettes pour 7 cls.
_ la boîte.
fermicel macoroni 15 cts. pour 2 lbs 

Afin de servir les pratiques avec 
promptitude et ponctualité quatre 
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

nouve
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Vein titre*. Halles, Pinceau*. 

HlanclilBsoirg, Verni*, etc.
ASSORTIMENT COMPLET, 

py Peintures délayées, prêtes à poser, 
de lojrtee les couleurs.

No. 108 Rue Rideau,
Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.

m sont pas argentées, le nom 
Vallet est Imprimé en noir sur 
chaque pilule blanche.

im Pilules d.Vallet
risées per arrêté ministériel.

lo Pilules uVallet :
couleurs, les pertes blanche». - 
donnent aux joues la teinte ver- « 
meille perdue par 
rapide, la maladie, 
sont très contrefaites. Beftumr tout 
flacon ne portant pas la signature 

du Docteur Vallet.

Aux Inventeurs 
r|J. Coursolle & Cie.

Traites,
Enveloppes

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,

Solliciteurs de Brevets cTInvent*» 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agence, et Correspondante aux Etats 

Ente, en Angleterre et en France.

ui Pilules </Vallet 
lm Pilules a Vallet

PARIS - !9, RUE JA CW /g -/Vf/ï/S J *

BERNARD SIMARD
BOUCHER,

!. Marché des produits 
No 1 marché Ouest

J.-Bte. DUFORD. la croissance 
les excès.16 avril 1886—3m

Placards, , ■■ tsrr-t.

Chemin de Fer Canadien do Pacifique
ligne Courte

Lettres fXméi aiiee,
J. OOÜBSOLLE & Cie„

Chambre Victoria, 
Vls-à-vt « bureau des Brevets,

OTTAWA, Oar

Etc., etc., etc.

B P^—Bolls 68, 
24 Pév 1881

PARFUMERIE DU MONDE ÊLÊQANT
DELETTAEZ

04, 00, Rue Richer, 54, 0ô
BLANCS POUR AVOCATS SNTRS

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.

Etaux Nos 1 et 2 
et mandes, et

Déclarations sur compte, 
Déclarations sur billet, 

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions, 

Subpoenas, 
Affidavits,

; ] CREATION PARIS NOUVELLEni XXT7X.X.
M. SIMARD remercia ses nombreuses pra 

tiques et le public de Hull de l'encourage 
ment libérai qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMEES, toujours de première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD,
BOUCHER

HAIVS RIVAL»

é<Jj*7)8ëio) V

U IKorean de Poste de Hall. 18FABLIAU DIS BBS-N. A. SAVARDObposltlonr. 
Fiat,

Inscriptions,

a~ w
Coin des rues Dalhousie et Murray 
Ottawa, 16 juin 1886—tan

Arrivée et Départ des Malles.
Etc., etc., etc. 4*48

820

L laee Ottawa.... 

arr. à Montréal... 

Arr. à Québec....

26 20 32
MALLES. FERMETURE. 30 0036 SUAVITÉp.m 

2 20A.M. P.M. P.M.
ûonoen tratlon

Ottawa....... ........
Montréal...........-

Pour les meilleures ferronneries 4 bon mat-1 O. F. Pacifique...
Aylmer................
Gatineau..............

7 004 15POUR NOTAIRES fo’oo To’ob
Vis

n’as

CRÈME OSMHEDIAL-aiue Québec— 

i-siree Montré*!.

T 46

9 M I ’SAVON, KX TUA TT
B AV de TOIUCTTB Bïil 

POUDRE DE RIZ *fiP
COBMATlQVB.BHILLAieTirm I 
H VIVB, P OMMAJOB, VINAIOHB I

I La Parfbmcrto OSMHEDIA resore à I
6B8 flDÔLEfl pLIBKT»

^ItratUt jtunutt tt gtlui ma tqnt AÊ

7 45 àHEMII DE FED I1TERC0L0NIALCentras de vente,
Contrats de mariage, 

Blancs de billet, 
Procurations, 

Quittances, 
Tran

ché, ailes chea,

McDougall a cuznei
Le - us ancien magasin de ce genre à 

Otta établi en 1860, à l’enseigne de 1»

GROSSE TABRIBRE,

Rot Sussex, et cols de le roe Dole,
CHAUDIERES, OTTAWA,

BS à MATTAWA, P.Q.

10 15 5 15 lî 23
Arrive à Ottawa U

7 45
Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-exp

Les passagers qui s’en vont en Angle 
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de 
chaddises trouveront au 
toutes les commodités 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que 1’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hall 
lax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la vole la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Age at de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Rvssin, rue \ork, 
Toronto.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrée..
DISTRIBUTION.

_ isports, 
Protêts,

Obligations, etc.
A.M. A.M. P.M. P.M.

Connections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le cuemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvel le-Àngle-

Ottawa. 7 00 10 15 5 15
8 00

C. F. Pacifique..
Aylmer.................
Gatineau..............

12 10 
12 45

DÈPUT5 DAM» TOUT» LKS FUI NC1PALB» rUAIMAGIMLPour les Greffiers et les Commissain
i 00■C00U6ALL â COZIER TABAC I TABAC iBlancs simples de sommation,

Tiers-Saisie après jngement
4 15

Heures de bureau, do 8 a.m. à 8 p.m. 
Heures du bureau des mandats d'argent 

de la Caisse d’Epargnes de 9 heures a.m. à
S Cleveland Parlor

Chs Desjardins, proprietaire
148, rue Rideau

Toujours en mains assortiment complet et 
varié de Pipes, Cigars, Tabacs, Cigarettes, 
de toute aorte et de toute qualité à des prix 
défiant la compétion ; M. Desjardins invito 
ses nombreux amis à lui faire une visite, con
vaincu qu'ils seront satisfaits.

Boutique de barbier de première classe , 
trois chaises continuellement à la disposition 
des pratiques. Tout ouvrage fait par 
ouvriers expérimentés.

I BRANCHE D’AYLMER:
Les trains quitte Hull ponr Aylmer & 

8.09 a.m., 1.24 p.m., 5 20 p.m., 10 10 p.m.
Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11 08 a.m., 

4.05 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Arr. à Prescott--. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 OU a.m.
Arr. à Ottawa...,10 00 a.m.

S>r1
Blancs de Procès-Verbaux

D'avis de Vente
J. H. KERR, 

Maitre de Poste.
Melin Tenons de recevoir le) Hull, 18 octobre 1884.

lune bel assortiment 
*-'e toiles peintes et doreee 

-'peur fenetres nul ait 
la nais ete Importe en Canada

port d’Halifax 
désirablesDe Saisie,

pour
De Venir,

THIS IS YOUR OPPORTUNITY 7 00 a.m. 2 00 p.m.
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

POUR LES SEL.-TRESORIERS Do you wan 
a splendid 
handsomel] 
bound atorj 
book? Yoi 
can have you; 
choice out o: 
the best tha 
are publishec 
if you will oh 
tain
ecriptious fo: 
The Wbbxl: 
Mail. A cat a

Pour ]6slncmdiés.l£22^SÉ
clnbe for The Mail, will be sent to anj 

M. E. G. La verdure, marchand de I addreeenpon application. There is no bw 
far, rue William, Ottawa, offre du yotmf w°mBn-T.°n|clou à 12.50 le quart, pour les in-1 EJÏŒi °
cendiés de Hull seulement 

Aussi peintures, couplets, huile, l’fort, if you 
mastic, ferronneries à une réduc- 511 y ™a, , 
tion considérable,

JACOB ERBATTListes D'évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’électeur»
^Nniibriiciion a

€H». DESJARDINSMAGASIN PALAIS DE MEUBLES
20 août 1880—Cm.La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 ; 
L'Express du jour quille Ottawa à 12.35 pm 

*' “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
' du soir quille Ottawa à 11.45 pm 

'* “ Arr. à Toronto à 8.30 am
■* du jour quitte Toronto à 8 30 an 
“ " Arr. à Ottawa à 5.00 pm
“ du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
" u Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
a jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls

38 BUB RIDEAU.
N. Bb--Voyer les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine to
ut TOUT, two BU b

m ySUR BON PAPIER
D. POTTINGBR,

Surintendant généraBT A DBS M EgfeflCBureau lu chemin de fer, 
Moncton. N. B., 13 Nov. 1m TE BAS e

Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
md Black River et ses nombreuses cou 
neclions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l'ouest, sud-ouest et noid-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au
tre: Informations concernant les passagère 
s’adresser au bureau des billets. 

mr 43 BUE 8PABK8 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers 
J. E. PARKER,

Poudres de Condition d'JIfeiender
uocb.es ru vu le* bookons

BT AÜTRB8

SRDECim CELEBRES
baiIâm

with very little
Les ordres envoyés par la Post 

reçoivent une attention toute spéciale es 
sont exécutés sans délai.

will

& POOR LBS

Pour les Incendiés. I
beet known au- vfm 
ï-hors, which is a âluM 
inflBcientguaran- f|l\\w

- - _________ _ | iee that they will r
_ _____ I not only afford

1 ewSI ueift VAL1l« amusemont bo#
■•ÏA. O SSl Uk meilleure pout I boa source of pro- , m
made contra la ehnto dei fit. Tut WtenL-r /f, — AZ, X, yJ 
cbevenx et la Calvitie. En I Mail is the moet /CCM
.ente cher. C. O. Ut CIE B.
Vlmrmacleu. rnrexSuee

àABONNEMENTS:
"IA CAR ADA" quotidien, pur an, $10
‘ L’tillOI IATIOIALE " hebd., do $|.00

AtiKMi a Ottawa STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick.
A VIS.—Les médecines ci-dessus, oélè- 

xil bres dans tout le Canada pour 
efficacité, ne so trouvent que chez M. CL 
STRATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

O

Tout abonnement eet lnvariablemenj 
payablo d’avance. A get t de Billet.

W. WHYTE T ALEXANDER.
Surin tend an t-générs

»■*. nftvS.
popular weekly published, and is only On. 
Dollar a yaar. It has now oyer 100,000 sub 
icribers. Speoi nen cqpy_yid priisqjigt sen 
re» ♦Addrew Th» Mau Toronto Canada.

w. C. VANHORNB,
vlca-Pn&aidtuL

TUi KB«r»vlDf Teçrtseoti the Lane* to a oaaiusj atatej

ç->\
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LA RENTRÉE DES ÉLÈVES
AURA LHO

LB MERCREDI, 8 SEPT.

jes externes devront ce piésenter le lundi 
précédent, 6 septembre.

CONDITIONS D’ENSEIGNEMENT
Coors Commercial, par quartier 920 00 

“ Clawlqne “
“ de Génie Civil ••

• • 30.00
• • 40.00

Pour les
Collège d’Ottawa, consult 
qu’on envoie sur demande.

L’anglais étant la langue maternelle 
d’à peu près les deux tiers des élèves, nos 
jeunes canadiens se trouvent dans un milieu 
on ne peut plus favorable pour se familiari
ser avec cette langue des affaires.

autres détail ernant le 
rospectus

us conce 
ltez le P

Notre-Dame du Saeré-tonr
L’ouverture des classes aura Heu

Mercredi, 1er Septembre 1886
Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 
Cœur, rue Rideau. Les élèves sont priées 
de se présenter le premier jour.

Pour tous renseignements s’adresser à 
Madame la Supérieure.

Ottawa, 21 août 1886.

PETITE VEROLE!
Ses marques peuvent être effacées.

Maison LEON & Ci#.,
5i Tottenham Court Road,
202 rue High, Stratford,

Pmrfbmem-e de S. Bf. tn Reine,
Ont inventé et patenté cette ^préparation,

L’OBLITERATEUR! .
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffentive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Prix: $2.60.

1 LONDRES,
J Angleterre

Cheveux Superflu*.
Le remède épilatoire de LEON 
enlève en quelques minutes les cheveux' 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ne repoussent jamais. Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re
mède envoyé par malle. Prix : f 1.00.
UEO. W. NHAW, agent général

919 rue* Tremonl, Boulon,
21 sept. 1885—la.

et de

Mam.

Ceux-là étaient les parents des 
malheureux qu’on avait arrêtés.

Deux valets de pied en super
be livrée, à l’air important, avait 
toutes les peines du monde à rete
nir le flot grossissant des sollici
teurs...

L’abbé Midon espérant que sa 
robe lèverait la consigne, s’appro
cha et se nomma. Il fut repoussé 
comme les autres.

—M. le duc travaille et ne 
peut recevoir, répondirent les 
domestiques, M. le duc rédige 

rapports pour Sa Majesté.
Et à l’appui de leurs dires ils 

montraient dans la cour les che
vaux tout sellés des courriers 
qui devaient porter les dépêches.

(A suivre

ses

Telegraplie d’alarme pour 
le feu

LISTE DES BOITES A SIGNAUX
Localité

2 Coin de l’hôtel Russell.
3 “ des rues Sparks el O’Connor. 

Elgin et Gloucestar. 
O’Connor et Gloucester 
Maria et Bank.

Boite.

4 •
5 “
6 •«

7 “ “ Wellington et Kent
8 Station de feu No 2, rue Selly.
9 Coin des rues Victoria et John.

12 “ “ Bay et Marin.
13 Fleck’s Foundry, rué Wellington.
14 Coin des rues Nepean et Concession 

(Ashburuham Hill;
15 -
16 “
17 “
18 “ 
19 “

“ Albert et Percy.
“ Duke et Queen.
“ Broad et ch. Richmond.
“ Broad et Queen.
“ Broad et Oregon.

21 Booth’s Oflice, Ile Victoria.
23 Bronsons A Weston’s Oflice, IleVictorin
24 Coin des rues Sussex et Kideau.

26 “
27 •«
28 Station de feu No 3, rue St Paul 
31 Coin des rues Rideau et King.

“ Rideau et Fril.
“ Daly et Chapei 
“ Wilbrod et No

“ Rideau et Ottawa.
“ Wilbrod et Cumberland.
“ Nicholas et Theodore.

I:34
35 “
36 Hôpital Protestant, rue Rideau.
37 Fabrique Currier, bassin du canal.
41 Station central de feu. rue York.
42 Station du feu No 4, rue Cumberland
43 Coin des rues Clarence et Sussex.
46 "
51 “
52 “
53 «
54 “

“ Albert et Metcalfe.
“ Sussex et Water.
“ Balhousie et Church.
“ Cumberland et Calhcart.
“ Dalhousie et dépôt du

[chemin do fer.
61 Scieries de MacLaren
62 Coin des rues St-Patrick^Bt Nelson
63 “
64 "

“ Chapel et Parry.
" Si-André et Sl-Joseph 
" St-Patrick et Cobourg 
“ Lewis el Metcalfe.

73 Rue Nicholas (Southern End).
81 Coin des rues Kent et Lisgar.
82 "

71 «•
72 “

“ Somerset et Arthur rAsh- 
burnham llill). 

“ Cooper cl Metcalfe.
Canal et Peter.

91
9e*

SERVANTE DEMANDEE—On a Jb> 
soin immédiatement d’une bonne servante 
sachant parler l’anglais, et munie de 
bonnes recommandations. S’adresser au 
No. 559 rue Sussex.

College d’Ottawa

BULLETIN ELECTORALANNONCES NOUVELLES

M le Dr Marcil, libéral, se prè
le comté des DeuxPATINOIR A ROULETTES tentera dans 

Montagnes en opposition à M. 
Beauchamp, conservateur national.Une Soirée Seulement, 

MARDI, 14 SEPT. 1886
Grande Compagnie l>onl>Iede

3 T Z TB O 27

Jacques Cartier

M. Rastoul, ancien marchand de 
Montréal et retiré des affaires de
puis plusieurs années, a définitive
ment accepté la candidature con 
servatrice dans le comté de Jacques 
Cartier.

CASE DE L’ONCLE TOIH
2-Corus de Musique-2

Hommes blancs et de couleur.
2 •• Topseys,” qui tous feront rire 

2 “ Marks” très drôles 2
Cbnnteun de Jiibilée de Kirsaml».

4 Chiens de Sibérie dresses
Le petit Ane instruit d’Eva
Le Mulet Instruit “George”

gQTGrande procession sur les rues le matin

TERREBONNE

M. San tel aura fini de visiter le 
sud du comté dimanche. 11 se met
tra de suite à visiter le nord.

Le 23, il y aura une assemblée 
générale du comté à S te Agathe 
des Monts où les deux partis pour 
rout se faire représenter.

comté d’ott.wa

il y aura des discours politiques 
demain à Thurso, Buckingham, 
Masham, Lac S te Marie et Peik'ii’s 
Mills.

Prix populaires : 25 et 35 centlna.
Eu fauta, 13 centlna.

Billets en vente au magasin 
Marks, bijoutier, rue Sparks.

Ottawa, 11 sept. 1888.

de M. N.

ECHOS DE QUEBEC
10 septembre 1880.

M. l’abbé Napoléon P,cher, ecclé 
si astique au séminaire de Québec 
est gravement malade depuis quel
ques jours.

M. l’abbé Bernier qui a donné sa 
démission comme curé de Saint- 
Ferdinand d’Halifax, partira pro 
chainement pour l’Europe dans le 
but de rétablir sa santé.

Les recettes du bazar de Beau 
port qui vient de se terminer ont 
produit la jolie somme de $2,100. Il 
y a encore un certain nombre d’ob
jets qui n’ont pas été vendus, et qui 
rapporteront un beau montant.

Les nommés Kiley, Wait et Ba
ker, [ailiront demain soir, sous 
escorte, pour le pénitencier Saint 
Vincent de Paul.

Sa Grandeur Mgr Cameron, évô- 
qne d’Arichat, est en ce moment en 
cette ville, avec M. l’abbé Quinn.

Chapeaux en loutre pour Dames, seule- 
85 cts. ch îque, nouvelles formes et

couleurs à la mode ; assortiment immense 
d’ailes d’oiseaux de tous genres, de grande 
valeur. Voyez-les !" 55 doz. d’aigrettes 
coloriées à 35 cts. chaque, nouveaux pa
trons. Bon marché. 217 Plumes d’Au
truche coloriées, à sacrifice, 69 cts chique. 
Grands marchés.

SEULEMENT CHEZ

WOODCOCK
Magasin populaire de Modes

39 Rue Sparks.

DOWS ALES!
Une imm» nse consignation de cette bière, 

qui est en si grande renommée, vient d’titre 
reçue par les soussignés.

Mme Gauvreau, de Lévis, est 
morte à la suite de l’opération de 
l’ovariotomie qu’elle a subie dernièDe Nouvelles Epiceries

de première qualités seulement, sont reçues j renient, 
chaque jour.

M. le cuvé de Charlesbourg, qui 
est maintenant dans un apparte
ment du Séminaire, est complète
ment revenu de l’asphyxie qui l’a 
ni's à un doigt de la tombe. Quoi
que tout danger n’est pas disparu, 
le Dr Auguste Hamel, qui a donné 
des soins si eflicaces à M Beaudry, 
avec l’assistance de MM. les abbés 
Pagê et Laflamme, a confiance qu’il 
se rétablira parfaitement.

Un correspondant du Grand Sault 
écrit au Telegraph: On rapporte 
qu’un colpolteur, nom inconnu, a 
été ass ssiué dans le comté de 
Madawaska. On dit que son corps 
a été ietrouvé dans les bois lundi 
matin, dans le canton de Plowed, 
près d’Edmunston. Quand on l’a vu 
la dernière fois il était accompagné 
d’un sourd muet et avait deux va
lises et une somme d’argent consi 
dérable sur sa personne Un soup
çonne le sourd muet du meurtre. 
C’est le postillon d’Edmunston qui 
a raconté cela ici.

fiances pour tons les gefits, 
Jambons, et I.atiBiies, Saucis
sons de Boulonne,

Clarets, Cognac, Vin de 
Porte, l*yrop, Vin hlil-rry, etc.

Nous venons de recevoir un vin de messe 
d’une qualité supérieure :
“ X.33 TAEAGOITA”
sans égal pour sa pureté et sa qualité.

esc..

N.B.—M. H. Duffy, si bi«n connu du 
public d’Ottawa par ses connaissances et 
aon habileté dans la branche d’cpicerics, 
est à notre service. Scs amis le trouveront 
toujovra à son poste et plus disni sô que 
jamais à remplir ec promptitude les com
mandes qu’ils voudront bien lui ordonner.

McARTHLR & m\îM,
BUE BIDE AU 

Ottawa.137
12 août 1886—3m

H

DANS LA CAPITALE
MIS AUX ENTBEPRENEuRS

pvtiS SOUMISSIONS CACHETEES 
_Lzadressées au soussigné et portant la 
suscription : “ Soumissions pour trottoirs." 
seront reçues jusqu’à midi, MEltCREl'I le 
15 septembre prochain, 18S6, jteur 1 
traction do trottoirs de trois pouces mis en 
travers sur les rues Walter, Stewart, Daly, 
Nelson, Victoria, Kent, Middle, Queen, 
Albert, St Pat’ice et autres rues de la cite 
d’Ottnwa qui requièrent des tro t irs d’a
près le nouveau Règlement du t onseil 
pour les améliorations locales.

Les travaux seront divisés en deux con
trats séparés d’après les sjiéciücali >ns qui 
peuvent être vues au bureau do l'Ingénieur 
de la cit , Hôtel-de-Ville, Ottawa. La Cor

atio i se réservant le droit d’accorder 
travaux * n un ou plusieurs contrats ù 

un seul entrepreneur et ne s'engage à ac
cepter la plus basse ou aucune des souinls-

i Le marche
La p'ace du marché était en:om 

b;ée de voitures, ce matin, 
fruits de toutes sortes étaient en 
abondance, tels que pommes, rai 
si ns, melons, p unes, mûres, etc II 
y avait aussi quantité de légumes 
et les prix! étaient bas. Le beurre 
en seau se vendait de 16 à 18 cents 
et les œufs 16 cents la douzaine.

Les

A pen prè* terminé»
Les travaux de la pose de blocs 

de granit sur la rue près du Pont 
Suspendu, sont à peu près terminas. 
Ce travail a été f art bien exôcu'é. 
On calcule que cette voie publique 
telle qu’elle est actuellement, peut 
durer 99 ans pour ne pas dire 100. 
C’est assurément une grande amé
lioration sur l’etal boueux constant 
de cette rue avant ces travaux.

Lu récolte de* patate*
Les cultivateurs craignent ure 

pi tite récolte de patates cette année, 
en conséquence d* s pluies que nous 
avons eues en abondance durant 
un certain temps. La mouche à 
patate*» ayant fuit sou apparition 
très ta d lie fera que bien peu de 
domma es.

l oulos les soumissions devront être ac-
pagn'-es d un chèque “ accepté " par 
banque, fait payable au Trésotier de la

Cité, pour une s.mme do deux cents pias
tres ; o-ir chaqu j soumission, laquelle sera 
confisquée si le soumissionnaire refuse le 
contrat quand il en sera requis. Si la sou 
mission n’est pas acceptée, le chèque sera 
retourné.
“Toutes les soumissions devront être faites 
sur les formules imprimées fournies et être 
revêtues delà signature bona-fide de l’en- 
tieprvJieur et de ses sûretés, les blancs 
remplis et accompagnées du chèque requis 
ou elles seront mises de côté comme non
avenues.

R- BT. bURTEKS 
Ingénieur de la Cité

Bureau de l'lugé 
de !& Cité 

Utmwa, I Sept. 1886

Importante» amélioration»
Un mus mfo me qu’il a été d - 

cidé de faire subir d’importantes 
améliorations au bassin au Canal 
durant l’hiver et le printemps pro
chain. L°8 propriétaires de bateaux, 
barges et autres apprendront cette 
nouvelle avec pl usir, nous n’en 
doutons nullement car le besoin de 
lumières, de bouées, aux endroits 
dangereux du G mal et son creuse 
meut est très urgent.

!
A VENDRE

Magnifique poste de commère -, situé sur 
la place de Masham en face de l’Eglise. 
En outre, cent arpents d’exce'lentes terres, 
formant une propriété agricole avec mai
son, étable et remise.

S’adresser à
JULES SNUBB, Propriétaire, 

Masham Mills
Ottawa 14 août 1886—3m.
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I’ft* d'eau
En conséquence delà rupture des 

tuyaux de l’aqueduc sur la rue 
Victoria, les résidents de cette rue 
ont dû se passer d’eau durant toute 
la journée de jeudi et d'hier. Plu
sieurs fissures ont été découvertes.

Amélioration
Nous voyons avec plaisir que 

quelques citoyens de Hull font si
gner en ce moment une pétition à 
Sir Hector Langevin, pour lui de
mander de faire améliorer cette 
partie de la rue du Pont depuis le 
Pont Suspendu jusqu’à la glissoire 
du gouvernement près de chez M. 
Eddy. Comme nous l’avons fait 
remarquer, il y a peu de temps, 
cette partie du chemin est biaucoup 
trop étroite et peut être élargie en 
plaçant le trottoir au dessus de la 
nappe d’eau qui s’étend près de la 
fabrique d’allumettes de M. Eddy.

Espérons que le ministre des 
Travaux Publics accueillera favora
blement cette requête et fera exécu
ter dans cette partie de la rue du 
Pont, un pavage en granit aussi 
solide que celui de la corporation 
d’Ottawa. Nous voyons aussi avec 
plaisir que Ton fait disparaître les 
embarras de l'approche du Pont 
Suspendu du côté d’Ultawa. Le 
trafic considérable qui se fait en cet 
endroit nécessitait cette améliora
tion.

FEUILLETON

MONSIEUR LECOQ
Encore da pugilat

Une nouvelle bataille entre hom
mes a eu lieu dans une rue de la 
basse-ville hier. Une forte punition 
infligée au premier individu pris 
sur le fait aurait probablement le 
bon effet de mettre fin à ces luttes 
disgracieuses qui ont lieu trop sou 
vent.

L’HOmiR DU NOM
Ils lui avaient désigné l’Hôtel 

de France, où descendait le ba
ron d’Bscorval quand il venait à 
Montaignac, et dont le proprié
taire n’était autre que Laugeron, 
cet ami de Lacheneur, qui, le 
premier, avait donné avis de l’ar
rivée du duc de Sairmense.

Ce brave homme, en appre
nant quels hôtes lui arrivaient, 
alla au devant d’eux jusqu’au mi
lieu de la cour, sa toque blanche 
à la main.

Ce jour-là, cette politesse était 
de l’héroïsme.

Etait-il du complot ? ou l’a 
toujours cru.

Le fait est qu’il invita Mauri
ce et l’abbé à se rafraîchir, de fa
çon à leur donner à entendre 
qu’il avait à leur parler, et il les 
conduisit à une chambre où il 
savait être à l’abri de toute indis
crétion.

Grrâce à un des valets de 
chambre du duc de Sairmeuse 
qui fréquentait son établisse
ment, il en savait autant que 
l’autorité, il en savait plus, mê
me, puisqu’il avait en même 
temps des informations par ceux 
des conjurés qui étaient restés 
en liberté.

Par lui, l’abbé Midon et Mau
rice eurent leurs premiers rensei
gnements positifs.

D’abord on était sans nouvel
les de Lacheneur, non plus que 
de son fils Jean ; ils avaient 
échappé aux plus ardentes re
cherches.

En second lieu, il y avait jus
qu’à ce moment deux cents pri
sonniers à la citadelle, et parmi 
eux le baron d’Bscorval et Chan- 
louineau.

Enfin, depuis le matin, il n’y 
avait pas eu moins de soixante 
arrestations à Montaignac mê
me.

On pensait généralement que 
ces arrestations étaient l’œuvre 
d’un traître, et la ville entière 
tremblait....

Mais M. Laugeron connaissait 
leur véritable origine, qui lui 
avait été confiée, sous le sceau 
du secret, par son habitué le va
let do chambre.

—C’est certes une histoire in
croyable, messieurs, disait-il, et 
cependant elle est vraie. Deux 
officiers de la légion de Montai
gnac, qui revenaient de leur ex
pédition, ce matin, r.n petit jour 
traversaient le carrefour de la 
Oroix-d’Arcy, quand sur le re
vers d’un fossé, ils aperçurent 
gisant mort, un homme revêtu 
de l’uniforme des anciens guides 
de l’empereur, .n

Maurice tressaillit.
Cet infortuné, il n’en pouvait 

douter, était ce brave officier à 
la demi solde, qui était venu se 
joindre à sa colonne sur la route 
de Sairmeuse, après avoir parlé à 
M. Lacheneur

—Naturellement, poursuivait 
M. Laugeron, mes deux officiers 
s’approchent du cadavre Ils l’exa
minent, et qu’est-ce qu’ils voient, 
un papier qui dépassait les lè
vres de ce pauvre "mort. Comme 
bien vous pensez, ils s’emparent 
de ce papier, ils l’ouvrent, ils 
lisent ...C’était la liste de tous les 
conjurés de la ville et de quel
ques autres encore, dont les 
noms n’avaient été placés là que 
pour servir d’appât. ...9e sentant 
blessé à mort, l’ancien guide au
ra voulu anéantir la liste fatale, 
les convulsions de l’agonie l’ont 
empêché de l’avaler....

Cependant, ni l’abbé ni Mau
rice n’gvaient le temps d’écouter 
les commentaires dont le maî
tre d’hôtel accompagnait son ré-

11s se hâtèrent d’expélier à 
Mme d’Bscorval et à Marie-Anne 
nn exprès destiné à les rassurer 
e* sans perdre une minute bien 
décidés à tout oser, ils se dirigè
rent vers la maison occupée par 
le due de Sairmeuse.

Lorsqu’ils y arrivèrent, une 
foule émue se pressait devant la 
porte.

Oui, il s’y trouvait bien une 
centaine de personnes, des hom
mes à la figure bouleversée des 
femmes, en larmes qui sollici
taient, qui imploraient une au
dience.

Les derniers poêles améliorés 
“ Bijou de la Couronne ” pour pas
sages et salons ; grand patrons, de
puis $20 à $25. Autres poêles pris 
en échange à la maison économique, 
353, rue Wellington, C. Lévesque.

tenue A 20nile «le clmrbon Canad 
par gallon ches N. A. Sac1:

Cour de Poli«æ
Il septembre—Présidence de M. 

Véchevin Durocher. Bien peu de 
besogne à cette cour, ce qui parle 
en faveur de la moralité d’Ottawa. 
Jos. Dechêne, accusé du vol de cinq 
paires de bas, trois paires de bâties, 
plusieurs chemises, chapeaux et 
autres articles appartenant aux 
membres du club de “ base balll’’ 
est renvoyé en prison jusqu’à la 
semaine prochaine.

ECHOS DE HULL
Trottoirs

On a commencé la reconstruction 
des trottoirs détruits par l’incendie 
sur la rue du Lac.

La Case de l’Onele Tom Assemblée
On dit que M. Cormier a l’inten

tion de venir demain avec quel
ques amis tenir une assemblée à 
Hull.

Nos lecteurs on dû voir par d'im
menses affiches sur nos rues que 

“ Casela célèbre compagnie de la 
de l’Oncle Tum ” de Stetson donnera 
une représentation mardi soir au 
Rond Royal. Pour tous ceux qui 
connaissent le magnifique roman 
de Mde Harriett Beecher Stowe, il 
est inutile d’insister sur le fait que 
cette représentation vaut la peine 
d’être vue sous tous fis rapports. 
La compagnie Stetson est double et 
possède par ce fait des attractions 
considérables Nul doute qu’il y 
aura foule compacte au Rond 
Royal mardi soir. Pour plus am
ples détails jetons un coup d’œil sur 
l’annonce que nous publions au
jourd’hui.

Ponrsnlte
Un jeune homme de la Pointe à 

Gatineau a été amené, hier, devant 
Son Honneur le Recorder Champa- 
gue, en sa qualité de juge de paix, 
sur accusation d’avoir passé sur la 
terre d’un cultivateur de la Pointe !

Aqnednc
Le contrat accordant à M. George 

Milieu l’extension de l'aqueduc a 
été signé hier. Comme nous le 
prévoyoins, on nous assure que M. 
O’Lf’ary, le plus bas soumission
naire devant le conseil, a obtenu 
un sous contrat de M. Millen.

Les deux chaudières pour la 
maison des pompes sont arrivées 
ainsi qu’une grande quantité de 
tuyaux.

Plusieurs

Affaire étrange
Vers les 3 heures hier matin, le 

constable en devoir sur la rue Sus
sex près de la rue Rideau, entendit 
du bruit dans la direction de l’an 
tienne bâtisse de la Banque Union. 
Ayant tourné ses regards dans cette 
direction le constable aperçut un 
homme pendu par les bras à une 
fenêtre du deuxième étage de l’an
cienne banque. Au même moment 
l’individu se laissa tomber sur le 
trottoir et avant que le constable 
fut rendu sur les lieux, il s’était 
relevé, apparemment sans aucun 
mal et prenait sa course dans la 
direction du Canal où le constable 
le perdit bientôt de vue par suite 
de l’obscurité. Une vieille paire 
de bottes furent trouvées à l’endroit 
où l’étranger avait sauté.

Par quel moyen était il entré, 
dans celte maison à une heure aussi 
indue et pourquoi a t-il laissé ses 
bottes sur le trotto'r, sont des cho 
ses qui n’ont pu encore être expli
quées.

personnes qui pré ten 
dent être compétentes disent que la 
charpente du réservoir n'est pas 
assez forte pour résister au poids de 
l’eau qu’elle aura à porter.

En plusieurs endroits 
tuyaux ne sont pas mis à la pro
fondeur voulue par le contrat.

aussi les

BULLETIN COMMERCIAL
M. N. A. Savard vient de recevoir 

deux chars chargé d’huile de char
bon canadienne qu’il vendra à 20 cts 
par gallon. Pas moins qu’un gallon 
à la fois.

Actualité
Une grande variété d’objets de piê 

téd’images et de livres pour la dévo
tion à S te Anne etc. etc.......
Se vendent actuellement aux maga
sins de

Fête intime
Les nombreux amis de M. J. Eug. 

Dion se réunissaient à sa résidence 
hier soir, pour lui causer une agréa 
ble surprise sous forme de divers 
cadeaux élégants à l’occasion de son 
32ième anniversaire. Il va sans 
dire qu’une adresse fort spirituelle 
fut aussi présentée.

M. Dion ne crut devoir mieux 
faire que d'inviter ses joyeux amis 
à passer la soirée avec lui et, afin 
que la fête soit complète, il leur ser 
vit à souhait d’exce Rentes liqueurs 
et des havanes très odorants.

Comme bien on se l’imagine la 
gaieté devint générale en peu d’ins 
unis et tous firent amplement bon 
neur à la cordiale réception de M. 
Dion. Rien ne manqua, pas même 
les discours, apanage ordinaire de 
ces sortes do réunions ; la fête se 
prolongea jusqu’à une heure fort 
avancée de la nuit, et lorsque se 
séparèrent les joyeux amis, tous se 
promirent de ne pas oublier de sitôt 
la belle petite fê.e à laquelle ils ve
naient de prendre part.

P. C. Guillaume
No 455 Rue Sussex, et Coin des 

rues Sussex et York.

M. N. A. Savard vient de recevoir 
deux chars chargé d’huile de char
bon canadienne qu’il vendra à 20 cts 
par gallon. Pas moins qu’un gallon 
a la fois.

nile de charbon Canadienne 
par gallon cbes N. A. Savard.

C hez M. Laurent Duhamel vou 
tr uverez un assortiment de vian- 
d s iralches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
>:i général de l'encouragement 
in’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Û-e visite est respectueusement 
sc'lie tée.

Dépôt* du Journal
M. Thomas, épicier, Hull.
Mlle Séguin, rue Principale, 

Hull.
Madame Arbique, rue Principale,

M. Guillaume, libraire, York et 
Sussex, Ottawa

La Vieille France n’oublie jamais 
les enfants de ses enfants ; lors mê
me qu’ils sont éloignés d’elle, elle 
éprouve un vrai bonheur de pouvoir 
les reconnaître, par leur fidélité aux 
traditions de leurs pères ; Dieu et 
nos droits.

Montres, Bijouteries, Joncs de 
mariage etc, en tous genres, à 50 
pour 100 de rabais et garantis tels 
que représentés sinon l’aigent vous 
sera remis. Chez H. Norez, No 30 
rue Rideau, près du pont des Sa
peurs.

Bargains à commencer d’aujour
d’hui.

cit.

AU PETIT NEGRE
520 rue Sussex, pour des chaussu

res de tout sortes et de tout prix. 
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommss, d’une piastre et 
vingt cinq cents en montant Rap
pelez-vous que c’est à l’enseigne du 
petit nègre, porte voisine du CanadaLe 21 août 1886.

Carie
Les pilules de Vallet sont le meil

leur remède connu pour redonner 
aux joues leur teinte vermeille 

I perdue par suite de maladie ; ce 
; remède est approuvé par l’Acadé 
• raie de Paris.

DECES
Décédée, à la résidence d-sson cousin, C. 

King, écr., vendredi 10 courant, Mary-Jane 
Brophy, troi iôme fille de feu John Brophy, 
du département des Ingénieurs Royaux.

Les funérailles aurait lieu d -main (di- 
mmch‘) à quatre heures p. m,
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